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Situation alimentaire dans le Sahel et en Afrique de l’Ouest: Faire face aux 
conséquences des inondations ! 

 
1. De bonnes perspectives agricoles avec des 

inondations qui ont touché plusieurs pays 
au Sahel et en Afrique de l’Ouest  

 
Comme indiquée dans la note d’information du 
mois de juin 2007 (http://www.food-
security.net//medias/File/NISA_10_Juin_2007_Fin
ale.pdf), les prévisions saisonnières telles que 
annoncées par ACMAD (African Center of 
Meteorological Applications for Development) 
semblent se confirmer au Sahel et en Afrique de 
l’Ouest. Ainsi, les retards et les irrégularités des 
pluies à partir de juillet ont fait place à des vagues 
d’inondations qui ont touché plusieurs pays 
sahéliens et d’Afrique de l’Ouest : Burkina Faso, 
Côte d’Ivoire, Gambie, Mali, Niger, Nigeria, 
Mauritanie, Sénégal. Le bureau des Nations Unies 
en charge de la coordination des affaires 
humanitaires (OCHA, bureau régional de l’Afrique 
de l’Ouest)  estime à environ 65 000 le nombre de 
personnes affectées par ces inondations des mois 
de Juillet-Août ; 17 900 pour le Mali, 14 000 pour 
le Burkina Faso et le Nigéria, 10 000 pour la 
Mauritanie, 7886 pour le Niger, 2000 pour la Cote 
d’Ivoire, 298 pour la Gambie. 
 
En rapport avec les dernières prévisions fournies 
par l’ACMAD pour la période de Juillet à 
Septembre 2007, tout laisse croire que le Sahel et 
une bonne partie de l’Afrique de l’Ouest 
connaîtront une saison hivernale normale, voire 
légèrement excédentaire. Malgré un début 
d’hivernage difficile, il reste possible d’avoir de 
bonnes productions agropastorales si les pluies 
redeviennent normales jusqu’à la fin du mois 
d’octobre.  

 
2. Quelles conséquences sur la situation 

agricole et alimentaire ?  
 
Au-delà des populations sinistrées, la vague 
d’inondations a causé des dégâts agricoles. Cette 
situation présenterait des risques  pour la sécurité 
alimentaire des populations : 
 

a. Dans certains pays, les inondations ont 
touchés les zones à risque. C’est le cas par 
exemple : (i) au Burkina Faso avec les 
provinces du Zandoma, du Yatenga, du 

Passoré, du Lorum, du Bam, du Namentenga 
et du Sanmatenga, (ii) au Niger avec les 
régions de Agadez, Zinder, Tahoua et 
Tillabéri. Dans certaines localités, ces 
inondations ont même entraîné la perte de 
stocks vivriers – Dans la province du Lorum au 
Burkina Faso par exemple, les estimations 
préliminaires indiquaient 786 greniers détruits. 
 

b. Ces inondations interviennent à un moment 
où les champs de culture détruits ou 
ravagés par les eaux ne peuvent plus être 
ensemencés. Cette situation affectera la 
production agricole surtout dans les zones à 
risque comme le nord du Burkina Faso.  Cette 
situation pourrait fragiliser davantage les 
conditions alimentaires des populations 
vulnérables des zones concernées par ces 
inondations.  
 

3. Quelle attitude et quelles actions ?  
  

Au regard de la sécurité alimentaire, cette situation 
d’inondation recommande la combinaison d’actions 
d’urgence et d’autres visant la recherche de solutions 
relatives à la sécurisation des conditions alimentaires 
des populations vulnérables touchées par les dégâts 
agricoles : 
 

a. Intensification des opérations d’urgence 
dans les zones sinistrées. Plusieurs appels 
ont déjà été lancés par les pays pour une 
assistance humanitaire sous forme de vivres, 
de soins de santé, d’assainissement…, avec 
quelques résultats visibles comme c’est le 
cas de la Mauritanie. Ces appels à l’adresse 
de la communauté internationale devraient 
être soutenus par l’action des mécanismes 
nationaux d’urgence et de secours 
humanitaire, comme c’est le cas du NEMA 
(The National Emergency Management 
Agency) au Nigeria ou du CONASUR (Comité 
National de Secours d’Urgence et de 
Réhabilitation) au Burkina Faso ; le but 
recherché étant d’avoir une réponse à la fois 
rapide et efficace sur le terrain. 

 
b. Évaluation rapide des dégâts agricoles 

(pertes de champs de cultures et de 
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bétails) et mise en place d’un plan de 
sécurisation des conditions alimentaires 
des populations vulnérables touchées. 
Les résultats de ce travail devraient être 
présentés lors de la prochaine réunion 
régionale sur les perspectives agricoles et 
alimentaires au Sahel et en Afrique de l’Ouest 
prévue du 17 au 20 septembre à Banjul en 
Gambie. Ce travail qui sera conduit par les 
équipes spécialisées de suivi de la situation 
agricole et alimentaire, devrait permettre une 
analyse exhaustive des impacts de ces 
dégâts sur la sécurité alimentaire et 
nutritionnelle et de planifier des actions 
orientées vers : 

 

• Des productions de substitution pendant la 
saison sèche à venir, comme les activités de 
maraîchage, des cultures de contre saison, de 
petit élevage, etc. Les villages touchés par les 
inondations pourraient développer des cultures 
de décrue (sorgho et maïs). D’autres actions 
ciblées pourraient également concerner la 
reconstitution du cheptel pour certaines 
communautés pasteurs ou agro-pasteurs 
durement affectées par les inondations. 

• Des activités génératrices de revenus dans le 
but d’améliorer les revenus et de renforcer 
ainsi l’accessibilité des populations touchées 
aux vivres. 

 

 
   Sources d’information 

 
Cette note d’analyse du RPCA a été réalisée sur la base d’informations ou d’analyses fournies par différentes institutions 
spécialisées membres ou non du Réseau. Plus d’informations peuvent être obtenues sur leurs sites Web respectifs. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Afrique Verte www.afriqueverte.org,  Reliefweb: www.reliefweb.int/ 
OCHA:  www.humanitarianinfo.org & http://ochaonline.un.org/; SISA/CNSA:  www.sisabf.net 
 
 

 Pour un meilleur accès à l’information sur la situation alimentaire et nutritionnelle au Sahel et en 
Afrique de l’Ouest 

 

Dans le but de favoriser l’accès à l’information sur la situation alimentaire et nutritionnelle dans la région, en vue de la 
prise de décision pour l’action, le RPCA s’est doté d’un site Web. 
 

Pour vos questions en rapport avec la situation alimentaire et nutritionnelle, et notamment vos besoins en documents 
analytiques sur la question, ce site est désormais à votre disposition : www.food-security.net   
 
  

 Fournir l’aide alimentaire tout en renforçant les capacités locales en Afrique: Le système des 
« achats locaux » 

 
Dans le but de promouvoir les achats locaux comme mécanismes garantissant la pertinence et l’efficacité de l’aide 
alimentaire telles qu’énoncées à travers les principes de la Charte de l’aide alimentaire (voir le document de la Charte de 
l’aide alimentaire sur le lien: http://www.food-security.net//medias/File/1990_Charte_aide_alimentaire.pdf), le Centre 
International du Commerce (International Trade Centre – ITC) a mis en place une initiative dénommée « Buying from 
Africa for Africa ». Elle vise à favoriser les approvisionnements locaux et régionaux des agences d’aide internationale et 
à contribuer au développement du secteur privé de même que la croissance des économies locales en Afrique. 
Plus d’information sur cette initiative sur le lien : 
http://documents.wfp.org/stellent/groups/procumeeting_content/documents/events/wfp127068.pdf 

www.oecd.org/sah  

: sibirijean.zoundi@oecd.org  
℡+33 1 45 24 19 82  

: leonidas.hitimana@oecd.org  
℡+33 1 45 24 17 98  

  

: moussa.cisse@cilss.bf  
℡+226 50 37 41 25/33  

www.cilss.bf  

: amadou.konate@cilss.bf  
℡+226 50 37 41 25/33  

: b.sidibe@aghrymet.ne  
℡+227 20 31 53 16  

 

www.fews.net  

: ssow@fews.net 
℡+226 50 37 47 06  

: librahim@fews.net  
℡+227 96 97 70 11  

 

www.fao.org  

: henri.josserand@fao.org  
℡+39 06 57 05 30 99  

 

 

www.wfp.org  

: 
george.simon@wfp.org
℡ +39 06 65 13 27 96 

 

 


